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La semence grandit par l'Amour 

 
Chers frères et sœurs, 

 

La clé qui ouvre toutes les lectures que nous offre la liturgie 

de ce dimanche, nous la trouvons dans le début de la 2ième lecture. 

Saint Paul nous dit : 

«nous avons pleine confiance, 

tout en sachant que nous sommes en exil loin du Seigneur 

tant que nous habitons dans ce corps; 

en effet nous cheminons dans la foi, 

nous cheminons sans voir». 

Et le prophète Ezéchiel nous décrit l’action de Dieu 

comme celui qui cueille un petit rameau, 

qui le plante en terre, 

pour lui permettre de devenir un cèdre magnifique 

où viennent s’abriter les oiseaux. 

 

Le psaume nous chante : 

«Qu’il est bon de rendre grâce au Seigneur… 

Le juste grandira comme un palmier, 

il poussera comme un cèdre du Liban». 

Notre confiance, 

c’est que c’est Dieu qui est à l’œuvre, 



l’attention porte sur le dynamisme des semailles : 

la semence est jetée en terre, 

que le paysan dorme ou qu’il veille, 

germe et grandit toute seule. 

C’est en effet la confiance dans la force de la semence 

qui soutient l’agriculteur dans son labeur quotidien. 

 

Cette parabole rappelle 

l’œuvre féconde de Dieu dans l’histoire. 

C’est lui le Seigneur du Royaume, 

l’homme est son collaborateur, 

qui contemple et se réjouit de l’action créatrice divine 

et en attend les fruits avec patience. 

Le temps présent est un temps de semence, 

et la croissance du grain est assurée par le Seigneur et de la confiance. 

 

Aussi, chaque chrétien sait qu’il doit faire tout ce qu’il peut, 

mais que le résultat final dépend de Dieu. 

Saint Ignace de Loyola écrit à ce propos : 

«Agis comme si tout dépendait de toi, 

En sachant qu’en réalité 

tout dépend de Dieu». 

 

La seconde parabole aussi utilise l’image de la semence. 

Il s’agit d’une semence particulière, 

le grain de sénevé, 

considéré comme la plus petite de toutes les graines. 

Mais bien que minuscule, 

elle est pleine de vie. 

Elle devient 



«la plus grande de toutes les plantes potagères» : 

La faiblesse est la force de la semence et le Seigneur nous a donné l’exemple. 

«Le Seigneur s’est comparé lui-même à une graine de moutarde : 

Dit Chromace d’Aquilée 

alors qu’il était le Dieu de gloire et de majesté éternelle, 

il est devenu tout petit, 

puisqu’il a voulu naître d’une vierge 

avec un corps de petit enfant. 

 

Il a donc été mis en terre lorsque son corps a été mis au tombeau. 

Mais, après s’être levé d’entre les morts par sa glorieuse résurrection, 

il a grandi sur terre jusqu’à devenir un arbre 

dans les branches duquel les oiseaux du ciel habitent». 

 

Et le Royaume de Dieu est ainsi : 

Une réalité humainement petite, 

composée de celui qui est pauvre de cœur, 

de celui qui n’est pas important aux yeux du monde; 

et pourtant c’est justement à travers lui 

que la force du Christ 

transforme ce qui est apparemment insignifiant. 

 

Notre petite force, 

si elle plonge dans celle de Dieu ne craint pas les obstacles, 

parce qu’elle est certaine 

que la victoire appartient au Seigneur. 

C’est le miracle de l’amour de Dieu, 

qui fait germer et grandir chaque semence. 

Et l’expérience de ce miracle de l’amour 

nous rend optimistes. 



 

La semence germe et grandit, 

car c’est l’amour de Dieu qui la fait grandir. 

«La communauté qui préserve les petits détails de l’amour, 

Écrit pape François dans sa dernière exhortation. 

Exultate et Gaudete 

Où les membres se protègent les uns les autres 

et créent un lieu ouvert et d’évangélisation, 

est le lieu de la présence du Ressuscité 

qui la sanctifie selon le projet du Père. 

Parfois, par un don de l’amour du Seigneur, 

au milieu de ces petits détails, 

s’offrent à nous des expériences consolantes de Dieu». 

 

Oui chers frères et sœurs 

«Nous cheminons dans la foi, 

nous cheminons sans voir, 

nous répète Paul, 

« mais dans la confiance et la joyeuse espérance, 

en croyant que le Seigneur Jésus a été le grain semé en terre, 

mais ressuscitant et portant beaucoup de fruit.» 

Sa croix devenue arbre de vie, 

l’arbre aux oiseaux, 

l’arbre sec et mort qui reverdit. 

Elle est bien sûr importante pour nous, 

notre Église et nos communautés aujourd’hui cette parabole. 

 

Dans la confiance et l’espérance chaque jour, 

nous accueillons la parole vivante du Christ 

et nous nous souhaitons réciproquement : 



Belle croissance.   

 

Amen 
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